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Les Elégies du Retour

O vierge, je savais qu'un jour fu reviendrais
rechercher prés de moi le repos de fon ame.

Au seuil de mon amour fe voici, tu parais
sereine en fes paleurs, plus douce qu'ur dictame.

Dans les soirs de l'exil, fon souvenir souvent

¢tait un livre blanc aux merveilleuses pages

ot souriaient des fleurs dans leur parfum froublant,
fragiles fleurs de réve au milieu des orages.

Mais {u savais aussi que mon cceur angoissé
reviendrait & son four réclamer fes caresses :
que, pélerin lointain, dans les tourments brisé,
j'aurais besoin encor de tes chasfes caresses.

Viens donc unir fon frouble a ma grande douleur,
c'est l'ultime moment des amours infinies ;

fais comme la Pitié, et pleine de douceur,
penche-toi sur le deuil de mes roses fléfries.

Il

De nouveau ton amour égréne tes souffrances,
et tu ne peux comprendre et ne peux oublier ;
brilants sont tes regrets ef tes remords immenses
quand renaissent les fleurs a l'ombre des halliers.

Laisse-moi parfager ton inlassable peine,
relever tes chagrins, fe consoler encor;
car je suis revenu sans rancune ef sans haine :

mon cceur, fel un oiseau, vers foi prend son essor.

J.-E. HILBERER.
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